
 
 

 

Ordonnances, APL, CSG... 

Faire grandir les vagues de la contestation !!  

Octobre 2017 

Parti Communiste des Ouvriers de France 

                                                                                                  

1917-2017 
100ème anniversaire de la 

Révolution socialiste d'Octobre 

 

 

 

 

 

 

 
 

Samedi 11 novembre 2017 à 14 heures 

La Bellevilloise – Paris  20ème 
 

 Ce qu'a été la révolution d'Octobre, ce qu'elle nous apprend sur les conditions du succès 
d'une rupture révolutionnaire, quelles leçons tirer pour aujourd'hui. 

 

Interventions du Parti Communiste des Ouvriers de France et de la 
Conférence Internationale des partis et organisations marxistes-léninistes 

Table ronde avec des représentants des partis frères d'Europe 
 

Exposition d’affiches de la révolution russe,  
Diaporama : rappel des grands moments du mouvement ouvrier jusqu'à la révolution d'Octobre ; 

Chorale de chants révolutionnaires - Librairie « Le Point du Jour », Editions Kobawa  
Bar - Restauration 

Participation au frais 10€ : Billets d'entrée en vente auprès de nos militants 

Pour nous contacter, connaître nos positions, recevoir 3 

numéros gratuits ou vous abonner à la Forge … : 

www.pcof.net  
 

Pour nous écrire : La Forge 15 Cité Popincourt 75011 PARIS 

Adresse locale : 

Macron, président des patrons et des riches ! 

Avec les ordonnances qui placent les accords de branches et d’entreprises au-dessus de la loi, 

l'Etat et le patronat veulent en finir avec des protections collectives applicables pour tous. En 

remplaçant les délégués du personnel, le CE et les CHSCT par un "comité social" avec moins 

d'élus et moins de prérogatives, ils veulent enlever aux salariés des moyens de s'organiser et de 

se défendre. Cette attaque d'une ampleur sans précédent contre le monde du travail 

s'accompagne d'une avalanche de contre-réformes. Hausse de la CSG, attaques contre le 

logement social, l'école publique, la santé, les services sociaux ; renvoi vers Pôle Emploi des 

"emplois aidés", fragilisation de nombreuses associations ; réforme annoncée de l’assurance 

chômage, de la formation professionnelle, de l’apprentissage… Que l'on soit salariés du privé ou 

du public, chômeurs ou actifs, précaires ou CDI, "ubérisés" ou non, jeunes ou retraités, seuls ou 

en famille… nous sommes tous et toutes concernés à plusieurs titres : en tant que travailleurs, 

futurs ou anciens travailleurs, parents, usagers des services publics, parce que nous avons tous 

besoin de nous loger, de nous soigner, de nous former… 

Les riches sont "allégés" de l'ISF, l'impôt sur les sociétés baisse, les exonérations se multiplient 

pour les patrons… Ceux d'en haut ne s'intéressent qu'aux "gagnants" pour les aider à gagner 

encore plus. Aux autres, ceux qui sont "à 5 euros près", qui n'ont pas réussi à "devenir 

milliardaires", qui refusent d'être jetés à la rue, qui se battent pour des retraites, des salaires, des 

conditions de travail et de vie, un toit… décents, Macron réserve mépris, haine de classe et 

menaces… à prendre au sérieux quand l'état d'exception vient s'inscrire dans la loi "ordinaire" ! 
 

La contestation s'élargit : faisons grandir partout les mobilisations ! 

Des centaines de milliers de personnes ont manifesté contre les ordonnances et la colère est si 

grande que l'ensemble des confédérations syndicales sont obligées d'en tenir compte. Les 

chauffeurs des entreprises de transport ont mis le holà à des accords d'entreprise qui auraient 

remis en cause des primes, le calcul du temps de conduite. Les retraités ont manifesté en masse. 

Les fonctionnaires descendent dans la rue pour exiger une augmentation des salaires, dénoncer 

les suppressions d’emplois et défendre le service public. De nombreuses grèves ont lieu dans les 

collèges et les lycées pour exiger les moyens humains et matériels nécessaires à l'accueil et à la 

formation des élèves. Un collectif "Vive l'APL" s'est constitué pour mobiliser contre la diminution 

des aides au logement et la liquidation du logement social. Précarisés dans leurs études et leur 

vie, victimes d'une sélection de plus en plus poussée, les étudiants et lycéens des milieux 

populaires commencent à s’organiser pour prendre leur place dans les manifestations de 

salariés… 

Ce sont ces mobilisations en construction, ces vagues montantes que nous devons faire 

grandir pour qu'elles deviennent une lame de fond.  


